
L'Europe des Lumières

Comment les idées des Lumières se diffusent-elles dans toute l'Europe ?

I. Une pensée nouvelle apparaît.
1. D'importants progrès scientifiques sont réalisés.

Aux XVIIème et XVIIIème siècles, les découvertes se multiplient : on progresse dans 
la  physique,  l'optique,  l'électricité,  la  botanique,  la  zoologie,  l'anatomie,  la 
médecine...
Lavoisier crée  la  chimie  moderne en prouvant  que l'air  est  un mélange de gaz 
composé d'azote et d'oxygène.

2. Une nouvelle vision du monde.

Les recherches des savants sont fondées sur l'expérience et la raison. Pour vérifier 
leur hypothèses, ils  réalisent des analyses, des expériences et des observations.
L'explication donnée par la religion n'est plus satisfaisante.
Le monde est de mieux en mieux connu grâce au progrès de la cartographie et à 
des voyages plus nombreux qu'auparavant (James Cook découvre l'Australie).

II. Les philosophes des Lumières.
1. Qui sont-ils ?

Les  philosophes des Lumières sont des penseurs qui souhaitent réfléchir librement 
pour faire progresser l'humanité.

2. Quelles sont leurs idées ?
Diderot « Il faut tout examiner, tout remuer […]. Il faut fouler 

aux pieds toutes ces vieilles puérilités, renverser les 
barrières que la raison n’aura point posées, rendre 
aux sciences et aux arts une liberté précieuse ». 
Extrait de l’Encyclopédie.

Au XVIIIème siècle, les philosophes des Lumières 
veulent tout examiner grâce à la raison et la 
science. 

Voltaire « En France, un noble méprise souverainement un 
négociant. Je ne sais pourtant lequel est plus utile à 
un État : le seigneur bien poudré qui sait 
précisément à quelle heure le roi se lève […], ou un 
négociant qui enrichit son pays. » 
Lettres philosophiques, 1734.

Ils vont plus loin, et critiquent la société de l‘Ancien 
régime qui ne respecte pas les droits naturels des 
Hommes. Ils réclament l’égalité des droits et la 
liberté individuelle.

Voltaire « S’il y avait en Angleterre qu’une religion, le 
despotisme serait à craindre; s’il y en avait deux, 
elles se couperaient la gorge; mais il y en a trente et 
elles vivent en paix, heureuses. » 
Lettres philosophiques, 1734.

ls critiquent l’Église et sont favorables à la 
tolérance (respect des pensées, des opinions, des 
croyances différentes des siennes).



Diderot « Aucun homme n’a reçu de la nature le droit de 
commander aux autres. Le prince tient de ses sujets 
mêmes l’autorité qu’il a sur eux. »
Article « Autorité politique » extrait de 
l’Encyclopédie de Diderot.

Selon Diderot, le roi n’est pas différent d’un autre 
et ne détient son pouvoir que du peuple qui l’a 
choisi.

Roussea
u

« La puissance législative appartient au peuple, et ne 
peut appartenir qu’au peuple ».
Du Contrat social, 1762.

Rousseau demande la démocratie (le pouvoir au  
main du peuple et de ses représentants).

Montesquieu « Il y a dans chaque état trois sortes de pouvoir : la 
puissance législative, la puissance exécutrice et la 
puissance de juger. Lorsque le pouvoir législatif est 
réuni au pouvoir exécutif, dans la ou les mêmes 
personnes, il n’y a pas de libertés : on peut craindre 
que le monarque […] ne fasse des lois tyranniques 
pour les appliquer tyranniquement. »
Montesquieu, De l’Esprit des lois, 1748.

Selon Montesquieu, il faut séparer les pouvoirs et 
ne pas les laisser dans les mains d’un seul homme.

III. Les idées des Lumières se diffusent.
1. Leurs idées circulent.

Les Lumières réussissent à discuter dans des académies (sociétés qui rassemblent des 
gens de lettres,  des artistes,  des savants),  des  cafés ou des  salons tenus par des 
dames souvent de la haute bourgeoisie.  Les critiques des philosophes entraînent 
une contestation grandissante de la société d'ordres dans certains pays : le peuple 
devient   plus  critique  et  commence  à  réfléchir  par  lui-même (voir  AP  sur  les 
caricatures).

2. Leurs idées sont combattues.

Les écrits des philosophes sont interdits par la monarchie : ils sont censurés. Ils sont 
aussi  rejetés  par  l’Église.  Certains  philosophes  sont  même  pourchassés  et 
emprisonnés (comme Diderot, après la parution de l'Encyclopédie.)

3. Gouverner selon les idées des Lumières ?

De grands souverains européens s'intéressent aux idées des Lumières : Frédéric II de 
Prusse, Catherine II de Russie, Joseph II d'Autriche... Ils font appel aux philosophes 
pour les conseiller et certains tentent même de mettre en place certaines des idées 
des Lumières : ces princes qui gouvernent en s'inspirant des idées des Lumières sont 
appelés despotes éclairés.


